
Camifolia,vitrinebotaniquedesMauges
Au cœur de Chemillé-en-Anjou, le jardin Camifolia présente un panel varié de plantes, notamment
médicinales, qui fleurissent dans les Mauges. La colline aux senteurs vient de faire son apparition.

Au coeur de Chemillé-en-Anjou
subsiste un petit coin de verdu-

re dont la tranquillité offre un véri-
table havre de paix. Niché dans le
creux de la vallée de l’Hyrôme, le jar-
din Camifolia propose une décou-
verte de la flore maugeoise ainsi
qu’un moment de détente à l’abri des
arbres. Inauguré en 2008, cet espace
floral ne cesse de se transformer et
d’évoluer. Après une grande réorga-
nisation en 2021, le parc installe cet-
te année une nouvelle zone surnom-
mée « la colline aux senteurs ».
De ce clos de verdure, Cédric Sago-
rin, responsable tourisme, en con-
naît les moindres recoins. Avec le
sourire aux lèvres et un air calme, il
partage son savoir sur le jardin et sur
les plantes qu’il accueille. « Le jardin
est une vitrine de ce qui se fait en
matière de botanique dans les Mau-
ges, mais surtout au niveau des plan-
tes médicinales », explique-t-il.
« Nous présentons notamment une
gamme de plantes qui vont s’inscrire
dans le registre « beauté et bien-être »
ainsi que les différentes étapes de
production des cosmétiques ou des
compléments alimentaires. »

Un zoom sur la filière
de production des Mauges

Un zoom est également fait sur la
filière de production des Mauges,
une véritable institution locale. « À
Chemillé, il y a plus de 1 000 hectares
qui sont utilisés par cette filière de
production », poursuit le quadragé-
naire. « Ne serait-ce que pour la pro-
duction de la camomille à fleur dou-
ble, emblème du parc, Chemillé pro-
duit les trois quarts de la production
française. »
Le lieu se veut aussi pédagogique, à
la fois sur le jardin, la production des
plantes ainsi que sur leur récolte.
« On a réaménagé la cabane du bota-
niste pour en faire une droguerie où
l’on a installé les plantes ramenées
par Pierre-Aimé Godillon de son

voyage en Belgique d’un côté, et de
l’autre des plantes actuelles choisies
par le parc », détaille Cédric Sagorin.
« On a aussi un alambic avec lequel
on explique le principe de distillation
et l’on fait une démonstration de la
récolte traditionnelle de la camo-
mille… »
La visite des lieux est thématique
puisque les plantes sont présentées
en fonction de leurs qualités, leur
provenance ou les milieux dans les-
quels elles vivent. Les plantes médi-
terranéennes et tropicales prennent
ainsi place dans une serre chaude et

humide, les lotus baignent dans leur
étang tandis que les plantes formant
la collection du botaniste ont leur
coin privé.
À cela s’ajoute désormais depuis cet-
te année la colline aux senteurs sur
laquelle un chemin serpente entre
les plantes odorantes et aromati-
ques, dont certaines sont peu con-
nues. « Là, on a une plante qui donne
un léger goût de fromage quand on la
mange », décrit Cédric Sagorin. « À
côté, nous avons des plantes champi-
gnon, qui donnent un goût… de cham-
pignon, et des plantes électriques qui

procurent de légers picotements
quand on pose une feuille sur sa lan-
gue. »
Et si le jardin est un endroit de diver-
sité botanique, il est également un
« puits de biodiversité » très riche,
dans lequel s’épanouit tout un éco-
système. « On a entre 60 et 70 espèces
d’oiseaux différentes dans le parc »,
rapporte Cédric Sagorin. « Mais éga-
lement des chauves-souris, des cou-
leuvres, etc. » La principale source de
biodiversité est le grand chêne qui
surplombe une partie du parc et qui
abrite de nombreuses espèces. « Il

abrite beaucoup d’espèces dont un
pivert et même un nid de chouettes
hulottes », sourit le responsable.

Antonin PATARIN

JardinCamifolia, 1 ruede l’Arzille à
Chemillé-en-Anjou. Enaoût, ouvert
le lundide14hà19het tous les
autres joursde10hà19h.Contact :
0241498498–Site internet :
www.jardin-camifolia.com/
Tarifs : visite libre7€ (gratuit pour les
moinsde12ans), visiteguidée8€
(gratuit pour lesmoinsde6ans).

Chemillé-en-Anjou, jeudi 25 juillet. Situé dans le cœur desMauges, le jardin Camifolia est un havre botanique dans la ville. PHOTO : CO –ANTONIN PATARIN

Arrivé en 2015, Cédric Sagorin connaît désormais le jardin Camifolia comme sa poche. PHOTO : CO –CAMILLECURNIER

En plein milieu du jardin, l’ancienne cabane du jardinier sert aujourd’hui
de droguerie et de lieu d’exposition des diverses plantes. PHOTO : CO –ANTONIN PATARIN

100 kangourous
autour d’Angers
À La Possonnière, à une vingtai-
ne de kilomètres d’Angers, le
Jardin des kangourous propose
une balade ludique et pédagogi-
que au cœur d’un parc de 8 hec-
tares, où une centaine de mar-
supiaux vivent en liberté. Les
visiteurs les observent depuis
les chemins, sans barrières, et
sont invités à leur apporter un
peu de verdure pour leur faire
plaisir. Il s’agit de wallabies de
Bennett, une des 50 espèces de
kangourous des terres austra-
les. Ouvert tous les jours de 14 h
à 19 h. Tarif : 7 € l’entrée adulte.

Le château deMazé
et ses lumières
À Mazé, visiter le château de
Montgeoffroy à la lueur feutrée
des bougies ce vendredi de 19 h
à 22 h. Une découverte libre de
ce joyau du XVIIIe siècle sous la
lumière feutrée des lanternes,
bougeoirs et chandeliers parés
pour l’occasion de plus de
150 bougies. Tandis que les
occupants des lieux en costu-
mes d’époque vaquent à leurs
occupations, en racontant les
derniers potins de la Cour ou
les nouvelles modes. Tarifs :
10 € et 7 € (réduit).

Des concerts gratuits
près de Baugé
La commune de Baugé-en-An-
jou propose une soirée de con-
certs en plein air et gratuits, ce
vendredi, à partir de 20 h 30 à
Cheviré-le-Rouge. En première
partie, Pompas et Solo chante-
ront dans une ambiance festive
et conviviale, entre jazz et java,
swing et bossa. En seconde par-
tie, Carambolage proposera un
bal de tradition oldtime améri-
cain, entre les mains du “caller”
qui indique la marche à suivre,
au son de la musique tradition-
nelle des Appalaches.

Festival rock Track’n’Art
La prairie des Écuries Foullon, à
Doué-la-Fontaine, accueille ce
vendredi et samedi la 11e édition
du festival Track’n’Art. À l’affi-
che de cette 11e édition figurent
Tagada Jones et son punk-métal
qui l’a propulsé sur les plus
grandes scènes, mais aussi le
groupe Rakoon (électro-dub),
Peet (hip-hop/rap), KT Gorique
(hip-hop/rap) ou encore le punk
rock du groupe Les 3 fromages.
Le public pourra aussi décou-
vrir ou redécouvrir Joanne O
Joan (pop), le rap de Coelho ou
l’électro-punk-rap du groupe
Vulves Assassines. Réserva-
tions en ligne. Tarifs : Pass ven-
dredi : adulte : 10 €, - de 16 ans :
5 € ; Pass samedi : adulte pré-
vente : 25 €, sur place : 28 €,
-16 ans : 12 €.

Unwallaby de Bennett
de La Possonnière. PHOTO : L.COMBET

Quatre idées
de sorties aujourd’hui
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